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Mes concitoyens,

)rme 1633-7500-7-1/ Mos conseils politiques n'ont pas tou*

jours porté à faux dans le passé: j'ose

.... ^, croire qu'en prenant la liberté de vous en

lDllOltl6(|U^oi^'^^i^ de nouveaux dans le présent, je

commettrai encore moins d'erreurs que par

*F Si. ^® passé. Tant mieux si j'en entraîne de

[ plus sages et de plus puissants que moi sur

T^ ÛQ2 lues brisées. Je sème pour l'avenir et pour*^
4J DVDj ceux qui marchent à l'arrière-garde : et, en

se tenant dans leur rôle de moissonneurs
Tpatriotiques, ils font oe que la Provi-
idence leur a assigné î ils bâtiront sur
ides ruines et mériteront bien une bonne .

' place dans la cité des idées politiques, eux
"qui sont comme les architectes et les re-

constructeurs de la société moderne sur les

: décombres de l'ancienne Ma mission sans

la leur ne vaudrait rien . A quoi servirait
.

le bûcheron hardi, qui attaque la forêt com-
pacte à grands coups dé cognée, si derrijère

ces défricheurs qui meurent d'épuisement,
ne venaient pas les moissonneurs, qui font

leurs travaux au soleil de la tranquilité et

attendent patiemment que le grain soit

semé et mûr pour le moissonner et organi-

ser pour eux et pour leur pays, la paisible^

jouissance d'une abondante récolte ? B'au-
iCuns prétendent que le terrain j)0pulaire est

|bien le plus diMcile à cultiver et le plus

lient à produire ; mais, selon mon expérien>
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